
Message neuf 

L’édification organique de l’église comme le Corps de Christ à travers  
le processus du métabolisme spirituel selon l’expérience intérieure  

des croyants du Christ qui demeure intérieurement 

Lecture biblique : 2 S 7.12-14a ; Ep 3.16-21 

I. Le passage dans 2 Samuel 7.12-14a est le dévoilement d’une prophétie par 
la typologie qui nous montre que nous avons besoin de Dieu pour édifier 
Christ dans notre constitution intrinsèque afin que tout notre être soit re-
constitué de Christ—Mt 16.18 : 

A. L’économie éternelle de Dieu selon le désir de Son cœur est de s’édifier dans l’hom-
me et d’édifier l’homme en Lui (Ep 3.16-17a). Cette demeure mutuelle est la réa-
lité du Corps de Christ qui se parachève dans la Nouvelle Jérusalem (Jn 15.4-
5a ; 1 Jn 2.27-28 ; 3.24 ; 4.13, 15-16 ; Ap 21.3, 22). 

B. L’intention de Dieu dans Son économie est de s’édifier en Christ dans notre être 
—2 S 7.12-14a ; Ep 3.17a ; Jn 14.20 ; Ga 4.19 : 
1. Dieu désire s’œuvrer en Christ dans notre intérieur. Tout ce que Christ est et 

tout ce qu’Il a accompli sert à cette seule fin—Ph 2.13 ; Ep 3.17a ; Col 3.10-11. 
2. Nous avons besoin que Dieu s’édifie en Christ dans notre humanité, qu’Il s’œu-

vre en Christ en nous comme notre vie, notre nature et notre personne—Ep 
3.17a. 

II. Éphésiens 3.16-21 révèle que le Dieu trinitaire est entré en nous pour faire 
un travail d’édification avec Lui-même comme l’élément ainsi qu’avec une 
partie de nous comme matériau. La parabole du semeur dans Matthieu 13 en 
est une bonne illustration : 

A. Le Seigneur se sème comme la semence de vie dans le cœur des hommes, la terre, 
afin qu’Il puisse grandir, vivre en eux et être exprimé depuis leur intérieur—v. 3. 

B. La semence est semée dans le sol pour croître avec les nutriments de ce sol. Une 
composition d’éléments issus à la fois de la semence et du sol est produite en consé-
quence—v. 23. 

C. Nous possédons à l’intérieur de nous certains nutriments créés par Dieu pour pré-
parer Sa venue en nous afin qu’Il y grandisse. Dieu a créé l’esprit humain avec 
les nutriments humains de même que le cœur humain comme la terre pour la crois-
sance de la semence divine en nous—1 Jn 3.9 ; 1 P 1.23 ; Col 2.19 : 
1. Le rythme de notre croissance dans la vie ne dépend pas de la semence divine 

mais de la quantité de nutriments que nous donnons à cette graine. Plus nous 
l’approvisionnons en nutriments, plus cette semence poussera rapidement et 
plus elle fleurira—Ps 78.8 ; Mt 5.3, 8 : 
a. Si nous restons dans notre âme, dans notre homme naturel, il n’y aura pas 

de nutriments pour la croissance de la semence divine. En revanche, si nous 
sommes fortifiés dans notre homme intérieur et si nous faisons attention 
à notre esprit et que nous l’exerçons, il y aura un apport de nutriments et 
Christ fera Sa demeure dans notre cœur—Ep 3.16-17 ; Rm 8.6 ; 1 Tm 4.7. 

b. Si nous avons l’intention de laisser le Seigneur, comme la semence de vie, 
croître en nous pour nous en réjouir pleinement, il faut que nous nous 



ouvrions complètement au Seigneur et coopérions avec Lui en traitant en 
profondeur notre cœur—Mt 13.3-9, 19-23. 

2. D’un côté, Dieu nous fortifie avec Lui-même comme l’élément et de l’autre, nous 
fournissons les nutriments. À travers ces deux faits, Dieu en Christ mène à 
bien Son édification intrinsèque, à savoir l’édification de Sa maison, dans tout 
notre être. 

D. D’après la Bible, la croissance équivaut à l’édification. Le Seigneur Jésus décla-
ra : « Je bâtirai mon église » (Mt 16.18). Cette édification a lieu grâce à la croissan-
ce de la semence divine en nous (1 Jn 3.9 ; Ep 4.15-16 ; Col 2.19 ; Ep 2.21-22 ; 
1 Co 3.1, 6-9, 12 ; 16.13). 

E. L’économie de Dieu consiste à s’œuvrer en nous afin que nous puissions expéri-
menter un processus métabolique de digestion et d’assimilation spirituelles qui 
produit la transformation comme un changement métabolique intrinsèque et pro-
gressif dans notre vie naturelle. Cela sert à édifier le Corps de Christ pour para-
chever la Nouvelle Jérusalem—2 Co 3.18 : 
1. Afin que l’édification de Dieu puisse avoir lieu, nous avons besoin de recevoir, 

de digérer et d’assimiler le Christ pneumatique organique, qui est l’Esprit qui 
donne la vie, comme notre nourriture, notre boisson et notre souffle spirituels 
—Jn 6.51, 57 ; 7.37-39 ; 20.22. 

2. Lorsque nous nous délectons de Christ en Le mangeant, en Le buvant et Le 
respirant, un processus métabolique, une digestion spirituelle et métabolique, 
se déroule en nous, et Christ est constitué dans notre être. Ce métabolisme in-
térieur est la transformation, et la transformation est l’édification—Rm 12.2 ; 
Ph 1.20-21 ; cf. Ap 21.18 ; 4.3. 

F. L’édification organique de l’église comme le Corps de Christ à travers le proces-
sus de métabolisme spirituel est en réalité ce que Jéhovah avait prophétisé à 
David sous forme de typologie dans 2 Samuel 7.12-14a. 

III. Dans Éphésiens 3.16-21, Paul prie au sujet de l’expérience intérieure que 
les croyants font du Christ qui demeure intérieurement pour l’édification 
de l’église comme le Corps de Christ—4.12, 16 ; 2.21-22 : 

A. Paul pria le Père afin que nous soyons fortifiés par Son Esprit dans l’homme in-
térieur de sorte que Christ fasse Sa demeure dans notre cœur et ainsi occupe, 
possède, imprègne et sature tout notre être intérieur de Sa personne—3.16-17a. 

B. Le Dieu trinitaire peut être comparé à une grande machine, dont Paul était l’opé-
rateur. Il nous faut apprendre une leçon, à savoir qu’il y a un principe élevé dans 
tout l’univers. Ce principe est que Dieu désire faire quelque chose, mais Il a be-
soin que quelqu’un soit l’opérateur, car Il se cantonne à être la « machine » : 
1. Lorsque Paul pria la prière d’Éphésiens 3.16-21, il était un représentant de 

l’ensemble du Corps de Christ. 
2. Le Père, le Fils et l’Esprit sont les trois « parties » de la « machine » universel-

le, et le Corps est l’opérateur. Lorsque nous prions cette prière en tant qu’opéra-
teur, le Père œuvre à travers Son Esprit comme un canal pour fortifier cha-
que partie de notre être intérieur dans l’homme intérieur afin que le but, l’ob-
jectif, le Fils, puisse faire Sa demeure dans toutes les parties de notre cœur. 



C. Dire que nous avons besoin d’être fortifiés avec puissance dans l’homme inté-
rieur indique que nous ne sommes pas dans l’homme intérieur, mais que nous vi-
vons principalement dans l’homme extérieur—v. 16 ; 1.19-22 ; 3.20. 

D. Christ a le désir d’occuper chaque pièce de notre cœur : 
1. L’expression « faire sa demeure » provient d’un seul mot en grec, katoikeo, qui 

signifie essentiellement s’installer dans une habitation, faire une demeure, et 
le préfixe de ce terme, kata, signifie « vers le bas »—v. 17a. 

2. Alors que Christ fait Sa demeure bien profondément dans nos cœurs, nous som-
mes enracinés dans l’amour pour le champ de Dieu et fondés dans l’amour pour 
Son édifice—v. 17. 

3. Alors qu’Il fait Sa demeure dans nos cœurs, nous sommes remplis de force pour 
saisir avec tous les saints le Christ incommensurable, dont les dimensions 
sont celles de l’univers—v. 18 : 
a. Notre expérience de Christ dans l’église doit être tridimensionnelle, comme 

un cube (la largeur, la longueur, la hauteur et la profondeur), et ne doit pas 
être unidimensionnelle, comme une ligne. 

b. Tant dans le tabernacle que dans le temple, le Saint des saints était un cube 
—Ex 26.2-8 ; 1 R 6.20. 

c. Enfin, la Nouvelle Jérusalem, l’édifice de Dieu, sera un cube éternel, le Saint 
des saints, de douze mille stades en trois dimensions—Ap 21.16. 

4. Le fait que Christ fasse Sa demeure dans nos cœurs nous conduit à connaître 
Son amour qui surpasse la connaissance, afin que nous puissions être remplis 
jusqu’à toute la plénitude du Dieu trinitaire pour Son expression corporative, 
Sa glorification—Ep 3.19-21 ; cf. Gn 24.47, 53, 61-67. 

E. Christ bâtit l’église en s’édifiant en nous, c’est-à-dire en entrant dans notre esprit 
et en se propageant depuis notre esprit jusqu’à notre intelligence, notre émotion 
et notre volonté afin d’occuper tout notre être—2 Tm 4.22 ; 1 Co 6.17 ; Ep 3.17a : 
1. Puisque notre cœur est la totalité de nos parties intérieures, le centre de no-

tre être intérieur et notre représentant en ce qui concerne notre inclination, 
notre affection, notre plaisir et notre désir, lorsque Christ fait Sa demeure dans 
notre cœur, Il contrôle tout notre être intérieur et approvisionne et fortifie cha-
que partie intérieure avec Lui-même. 

2. Plus Christ se répand en nous, plus Il s’installe en nous et y fait Sa demeure, 
occupant chaque partie de notre être intérieur, les possédant toutes et les sa-
turant de Sa personne. 

3. Afin que les paroles de Christ dans Matthieu 16.18 sur l’édification de l’église 
se réalisent, l’église doit entrer dans une condition où beaucoup de saints per-
mettront à Christ de faire Sa demeure au plus profond de leur cœur, possédant, 
occupant et saturant tout leur être intérieur. 

4. Plus Christ occupera notre être intérieur, plus nous serons à même d’être édifiés 
avec les autres dans le Corps—Ep 2.21-22 ; 4.12, 16. 

5. Éphésiens 3.17 parle d’être enracinés et fondés dans l’amour. Notre enracine-
ment indique que nous sommes des plantes qui doivent pousser et notre fon-
dement signifie que nous avons besoin d’être édifiés. 

6. Selon le verset 18, nous finissons par être pleins de force pour pouvoir saisir 
les dimensions universelles de Christ (la largeur, la longueur, la hauteur et 
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la profondeur), non pas par nous-même individuellement mais « avec tous les 
saints », c’est-à-dire corporativement et conjointement. Ce verset révèle que 
nous avons besoin d’être édifiés ensemble. 

7. Lorsque Christ fera Sa demeure dans nos cœurs, nous serons remplis jusqu’à 
toute la plénitude de Dieu. Cette plénitude est l’église, le Corps de Christ com-
me l’expression corporative du Dieu trinitaire—v. 19. 

8. La gloire de Dieu est forgée dans l’église, et Dieu est exprimé à travers l’église 
au-delà de tout ce que nous demandons ou pensons. Par conséquent, Dieu est 
glorifié dans l’église—v. 20-21. 

F. Éphésiens 3.16-21 montre l’esprit de Paul, son attitude, sa prière et sa foi : 
1. C’est par la révélation que le mystère de Christ fut donné de connaître à Paul 

(v. 3-6). Ainsi, son esprit et son attitude (ce qu’il voyait, ce qu’il disait et ce 
dont son cœur se souciait) étaient liés à la vision de l’édification de l’église 
comme le Corps de Christ par l’expérience intérieure du Christ qui demeure 
intérieurement. 

2. Paul était obnubilé par cette vision au point qu’elle devint son esprit et son 
attitude. Aussi fit-il une telle prière (dans la sphère et l’élément de la foi) 
rapportée dans Éphésiens 3.16-21. Si nous avons la vision de la façon dont 
Christ édifie l’église comme le Corps de Christ à travers l’expérience inté-
rieure du Christ qui demeure intérieurement, nous aurons l’esprit de Paul, 
son attitude, sa prière et sa foi lorsque nous servirons Dieu dans l’église. 

 
 


